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Quelque chose
leur a échappé

• Instituts de sondage et médias tiques rétrospectives."
n'avaient pas parié sur la victoire La responsabilité des médias
de Donald Trump. S'ils se sont retrouvés

Seul, dans l'isoloir.l'électetU' face à sa dans une situation particu-
conscience. Pas de curieux un œil au- lièrement délicate cette
dessus de son épaule, pas de caméras fois, c'est parce qu'ils

pour épier son choix. n a voté. Et le résultat étaient confrontés à une
est loin d'être celui annoncé par les multi- confIguration radicalement
pIes sondages relayés par les médias. ns différente, avec l'émergence
avaient tous - ou presque _ donné Hillary de la candidature atypique
Clinton gagnante. ns avaient aussi, relève de Donald Tromp. Avec la
Larry Sabato, professeur de sciences politi- difficulté supplémentaire
ques à l'Université de Vrrginie, sous-estimé que, dans le cadre d'un
"laparticipation des Blancs qui a explosé dans scrutin majoritaire par Etat, "il aurait fallu
l'Amérique rurale", en faveur de Donald réaliser un sondage dans tous les Etats, ce qui
Trwn n'a pas été fait". Aussi les instituts ont-ilsp.
Alors, que s'est-il passé? Le sondage élec- averti que l'écart entre les deux candidats

toralestunexerciceparticulièrement"acro- "était injerieur aux marges d'erreur et que
banque", relève François Heinderyckx, pro- tout pouvait arriver". Encore fallait-il le gar-
fesseur de communication politique à l'ULB der à l'esprit.
"Leplus difficile àgérer est la différence entre l~ Pour ';OlIerdavantage à la réalité <:tamélio-
vote déclaré et le vote réet soit parce que le ré- rer les résul~ des so~, lasolunon )n~
pondant a du mal à avouer par~é/a~cJ:sécJwntiJJons",~ele
son comportement à un en- 1" ~?eryckx, lIJDSl que J:?lU'."1e ~
quêteur, soit parce qu'il an- ~ dmstrwnents plus qualitat:ift:slll»! veut
nonce une chose en toute vrazment comprendre la nature de la colèrede
bonne foi et finalement en fait cetteAmériquep.ro[bnde,b/anche, ouvrièreou de
une autre. Pour compenser ce ~ moyenne, ilftcutallerà.-n rencontre".
biais,lessondeursutilisentdes Mais la responsabilité des médias est éga-
modèles stati'ltique~ fondés lement en jeu. Ils "ont tardé - et par[bis ne
sur les comportements éIecto- sont pas arrivés - àprendre Trump au sérieux.
roux précédents. Tout est basé On s'est étonné, on a un peu ricané. on a at-
sur la continuité d'une élec- tendu que la candidature implose. On a beau-
tion à l'autre et sur des statis- coup mis l'accent sur les incidents sucœs.rifs et

les déclarations tapageuses, en imaginant que
lagoutte ferait déborder le vase.On s'est dit en
toute bonne foi que lesgens allaient compren-
dre la vraie nature de cette candidature~, dé-
crypte le P' Heinderyckx. Mais non. L'élec-
torat de base de Donald Trump ne lit pas le

"New York Times", ne regarde pas CNN. Et
les médias grand public, locaux, "se sont
laissés entraîner, depuis 20-30 ans, sur le ter-
rain du sensationnalisme, de la peopolisation,
un registre d'information qui ne donne en rien
à l'électeur /esclefspour comprendre lemonde
dans lequel il vit et entore moins faire des
choix électoraux raisonnés".

"Les médias n'ont
pas réussi
àmaintenir

un public informé
âemaniere
inteHiqente
et critIqUe. "
FRANCOIS

HEINDERYCKX
Professeur en communication

politjque (ULB).

"Le point de rupture est arrivé"
De toute façon, beaucoup de ceux qui ont

succombé aux sirènes trumpiennes "sont
convaincus que lesmédias sont instrumentali-
sés par de ,qrands manipulateurs qui tirent les

ficelles en coulisse.Tout ce que
peuvent faire les médias de
qualité, pour tenter de con-
fronter lesprojets et les décÙ1-
rations de Trump à la réalité,
est totalement sans effet sur
cesgens ou renforce leurs con-
victions." L'erreur a aussi été
"de sous-estimer la capacité de
la campagne de Trump, etplus
généralement de ceux qui
trouvaient en lui l'exutoire de

la colère et la haine accumu-
lées depuis des années, à ame-
ner les électeurs vers un autre
univers médiatique". celui dé-
veloppé par la droite dure
américaine. Fox News, tout
acquise aux Républicains,
n'est "rienàcôté de cequi s'est
développé sur le web, l'alt-ri-
ght et ses sites révisionnistes,
[ascistes,insensés. Ils inventent
une réalité, qui attire les com-
plotistes, les JUchés,les égarés,
trouvant dans ces sites, ces fo-

rums, ces comptes Twitter, des messages qui
entrent en résonance avec ce qu'ilspensent au
[bnd d'eux-mêmes".
Pour François Heinderyckx, "on va à un

moment arriver à une rupture dans le i>Ys-
tème, une impossibilité à faire fonctionner la
démocratie telle qu'elle a été conçue, parce
qu'on sera en présence d'un nombre trop im-
portant de citnyens qui voteront sur des bases
complètement biaisées.Beaucoup disent que ce
point de rupture est arrivé". On récolte ce
que l'on sème. "On voit où l'on arrive quand
on n'investit pas assez dans l'édUCflt:Wnet
quand on /aisse lesmédias dériver.. n

Sabine Verhest
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